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Conclusions De La Rencontre Européenne Jpic 

Le 4ième Congrès d’Animateurs JPIC d’Europe a eu lieu du 25-30 avril 2010 à Mont Sainte- Anne en Pologne. Ce fut le premier Congrès convoqué en Europe centrale et pour cette raison déjà une rencontre significative pour la perspective d’une Europe unie et soli-daire.

Des représentants des cinq Conférences OFM d’Europe y parti-cipaient, outre le Frère Joe Rozansky, Directeur du Bureau JPIC de Rome et Frère Vicente Felipe, Définiteur général qui assure le lien entre JPIC et le Définitoire général. 6 Ministres provin-ciaux furent présents à une partie du Congrès. Ils furent rejoints les deux derniers jours par le Ministre Général, Frère José Carballo et le Définiteur gé-néral pour les Conférences slaves, Frère Ernest Siekierka.

La présence du Ministre a signifié le moment central du Congrès et sa con-férence, « Justice, paix, intégrité de la Création et projet de vie et mission dans une vision franciscaine » fut pour nous tous une forte leçon, une impulsion pour l’avenir et la digne conclusion d’un travail fraternel, intense et joyeux.


Le Congrès s’est surtout préoccupé de la Formation à la tâche d’animateur : réflexions sur l’histoire et les valeurs de JPIC, le rôle de l’Animateur et certains critères dans le but de préparer et promouvoir un programme provincial de JPIC. Frère Francis O'Conaire nous a aidés dans ces réflexions.


Nous transmettons ici les indi-cations principales que nous nous sommes donnés pour le travail d’ani-mateurs JPIC en Europe.
Suggestions
-
Tâche de l’Animateur : cons-cientiser les frères sur les valeurs de JPIC. Valeurs transversales qui sont en lien avec le DNA de notre vie et mission. Il y a des résis-tances : il faut partir de là.

-
Nous devons nous interroger sur notre style de vie pour atteindre une cohérence entre les valeurs que nous professons et nos actions. Le faire surtout dans le cadre de la minorité, en visant une conversion permanente.

-
Nous valeurs doivent être aimées et s’affirmer non seulement dans la réalité ad extra mais aussi et surtout d’abord dans notre vie ad intra. En particulier, il faudra soigner la gestion constructive des conflits.

-
Élaborer chaque année un plan de travail au niveau des Provinces et des Conférences, en y impliquant le Définitoire, aussi bien dans l’élaboration que dans la réali-sation. Il doit s’insérer dans le chemin d’ensemble de la Province ou de la Conférence.

-
Impliquer le plus possible les Ministres et le Définitoire dans notre travail.

-
Créer une équipe qui travaille avec l’animateur. Aussi bien des frères (surtout ceux qui sont engagés dans la fomation et l’évangélisa-tion) que des laïcs (surtout l’OFS) en feront partie.
-
Faire acte de présence, aux moments prévus, aux réunions du Définitoire et aux rencontres des gardiens, que ce soit pour la pré-paration ou pour l’évaluation du plan de travail.
-
Donner à l’animateur le temps et les moyens nécessaires pour son travail.
-
Dès le début, faire une analyse du territoire où vit l’Entité. Éduquer, avec des instruments adaptés, à la lecture des « signes des temps » et à la dimension politique des diverses réalités et situations  (re-monter aux causes).

-
Valoriser les dates importantes et les Journées nationales d’une certaine importance pour nous. Soigner les occasions de prière et les moments culturels.

-
Trouver des moyens concrets pour améliorer l’information et la communication (avec le Bureau de Rome et entre nous).
-
L’animateur devrait soutenir les frères des lieux de frontière, autant lorsqu’ils agissent dans des lieux de fracture sociale que quand ils sont marginalisés dans la vie de la Province.
-
Les nouveaux animateurs doivent participer au cours de base de JPIC prévu chaque année à l’Université Antonianum de Rome.
-
Approfondir la connaissance du Chapitre IV des CCGG en se servant surtout de « Pèlerins et étrangers en ce monde », en en favorisant la traduction en différentes langues (Ndt. : existe en français).

Proposition
-
À partir de la lettre envoyée par l’UFME aux frères d’Europe, chaque Conférence étudiera un projet spécifique qu’en tant que JPIC nous pouvons proposer de réaliser en Europe, dans le cadre de nos responsabilités. Il y aura un temps déterminé d’étude, après quoi le projet pourra être discuté et approfondi par les Coordinateurs JPIC des Conférences.
Conclusions Du Mouvement Franciscain De Jp De Bolivie
De La « Conférence Mondiale Des Peuples Sur Le Changement Climatique Et Les Droits De La Terre »
En tant que représentants des Commissions départementales de Cocha-bamba, La Paz, Oruro y Chuquisaca, nous avons participé à diverses activités, panels et groupes de travail de la Conférence Mondiale des Peuple sur le changement climatique et les droits de la Mère Terre et nous voulons partager notre joie et un sentiment de gratitude pour tout ce que nous avons célébré et vécu dans la Conférence. Il y avait des représentants de 142 pays, avec 47 délégations officielles; plus de 35.000 inscrits et accrédités et, parmi eux, plus de 9000 étrangers.
Nous voulons insister sur la participation de  personnages de renommée mondiale et très proches de nous en Amérique latine, comme Miguel D´Escoto, Léonard Boff, Frei Betto, François Houtart et Xabier Albó. Par leur attitude et leur réflexion théologique et humaniste, ils ont illuminé notre engage-ment et notre responsabilité face aux problèmes de la Mère Terre.

Nous croyons que nous avons réussi à créer un compromis pour inverser le chemin du mal entrepris il y a déjà de nombreuses années, peut-être avec une fausse image de Dieu et de la Création et de la relation de la personne avec la nature, et transformer notre conscience de maîtres et dominateurs pour nous percevoir comme partie prenante de la Mère Terre, d’où surgit l’obligation de l’aimer, de la protéger, de veiller sur elle et de la préserver pour les générations futures.


On a obtenu les objectifs fonda-mentaux que l’on attendait de cette Confé-rence:

· Confirmer le désaccord populaire envers « l’Accord de Copenhague » et un appel aux gouvernements représentés à l’ONU pour qu’ils acceptent les engagements de « l’Accord de Kyoto ».

· Reconnaître la Mère Terre comme sujet de droits, car elle est la maison commune des êtres vivants.

· Accepter la proposition de former un Tribunal écologique interna-tional, pour juger les entreprises et nations qui n’observent pas leurs obligations de respecter l’environne-ment ou contribuent à sa détério-ration.
· L’engagement d’une mobilisation globale et permanente des peuples pour offrir une continuité à ce sommet, jusqu’à ce que ses requêtes soient assumées et appliquées par les gouvernements du monde.
À partir de ces principes de base, comme Mouvement franciscain de « Justice et paix », nous voulons assumer nos engag-ements et responsabilités dans l’annonce et la dénonciation:

· Au niveau social, politique et écono-mique:

· Dénoncer le mal engendré par la monoculture de plants de coca dans beaucoup de régions productrices d’aliments et la contamination générale par les acides utilisés.
· Dénoncer la contamination minérale de l’eau et des terres.

· Dénoncer la corruption de diri-geants de la part d’entreprises multinationales pour qu’ils fa-vorisent leurs projets d’ex-ploitation des zones de forêts et de parcs naturels.
· Dénoncer la construction de barrages qui seront à l’origine de la perte de la biodiversité et de grandes richesses forestières et animales.

· Dénoncer l’utilisation de terres productrices d’aliments de base pour la population, comme mo-nocultures agro biocom-bustibles.

· Dénoncer l’entrée dans la course aux armements en achetant des avions de combat ou des missiles de guerre qui sont des signes de mort.
· Au niveau de la Famille franciscaine:

· Chaque frère/sœur doit être courroie de transmission dans les divers domaines de travail des options et valeurs évangé-liques et franciscaines de Vie, Justice, Paix et Intégrité de la Création.

· Témoigner par notre vie simple, employer des besaces de toile qui réduisent la production,  consommation et vente de bour-ses en plastique.

· Réduire au maximum l’utili-sation des bouteilles en plas-tique d’eau, pour éviter de collaborer avec les entreprises transnationales dans la privati-sation de l’Eau.
· Essayer d’influencer le curriculum d’éducation pour qu’on y développe les droits de la Mère Terre et les valeurs de Justice, Paix et Intégrité de la Création.
· Accompagner la promotion de plantation d’arbres natifs et appropriés pour chaque région.

· Au niveau de Justice et Paix :
· Poursuivre légalement les viola-tions de la Loi de l’environne-ment par des entreprises et des ONGS destructrices et pollu-antes (par ex. The Nature Con-servancy, Conservation Interna-tionale, du Danemark, qui a corrompu les dirigeants indigè-nes pour qu’ils appuient ses intérêts) et introduire la dénon-ciation correspondante auprès des autorités compétentes.

· Continuer à travailler avec la base, avec des dirigeants et des  administrateurs communaux de la campagne afin de parvenir à un « Bien vivre ».

· Fomenter le travail des Cellules écologiques dans chaque dépar-tement pour qu’ils collaborent avec d’autres institutions à la protection et promotion des Droits de la Mère Terre.

· Diffuser nos programmes et projets d’éducation écologique pour enfants et adultes dans les collèges et d’autres instances so-ciales.

· Promouvoir différentes journées de conscientisation sur les pro-blèmes et responsabilités éco-logiques en faveur de la Mère Terre.
Nous invitons toutes les personnes à s’unir au Cantique de François afin de louer Dieu pour le don qu’il nous a fait en chacune des créatures qui en sont le signe et la présence : «Loué sois-tu, mon Seigneur, pour notre sœur notre Mère la Terre qui nous soutient et nous gouverne, et produit divers fruits, avec les fleurs colorées et l’herbe ! » .
Cochabamba, 23 avril 2010

Commission nationale de Justice et Paix
Bolivie
Le Processus Upr/Rpu Au Kenya

L’Association de la Famille Franciscaine (FFA) à travers la coordination du programme africain de Franciscain International (FI) s’est engagée dans l’Universal Periodic Review (UPR) des Droits de l’Homme au Kenya. L’UPR/RPU est un mécanisme mis en place depuis 2006 et qui est appliqué tous les 4 ans à chaque pays  du monde. Il consiste à réviser la situation du pays en écrivant et en présentant ses résultats dans le domaine des droits de l’Homme au cours des quatre années précédentes. Le rapport est présenté à Genève dans une session de dialogue et de questions/réponses des états membres de l’ONU. Les réponses données par le gouvernement lors de cette session constituent une forme d’engagement pour s’attaquer à certains aspects du respect des droits de l’homme, un engagement qui, à son tour, fournira la base d’une révision future.

L’aspect unique du mécanisme UPR, c’est que la société civile a le droit de présenter des rapports alternatifs à ceux du gouvernement. Ces rapports servent à confirmer, clarifier et/ ou critiquer celui du gouvernement. Les rapports de la société civile servent comme un facteur d’équilibre face à celui du gouvernement. Par ailleurs, la procédure UPR a été largement acceptée par les gouvernements parce qu’elle est moins conflictuelle.
Le coordinateur FI ici au Kenya, Sœur Venantius Munee, a convoqué des sessions pendant le quatrième trimestre 2009 afin de rédiger un rapport alternatif à celui du gouvernement. Le rapport était un travail conjoint des Franciscains (Justice, Paix et Intégrité de la Création Franciscains Afrique JPICFA, Damietta Peace Initiative-DPI), Pax Romana, Kenya Movement of Catholic Profe-ssionals, Edmund Rice International (ERI) et la coordination Mariste FMSI. Ce rapport est disponible sur le site web du Bureau du haut Commissaire pour les Droits de l’Homme comme rapport d’importance n°4 sur le Kenya.

La Famille Franciscaine Afri-caine était aussi représentée à Genève lors de la pré-session de défense juridique (advocacy) qui a eu lieu avant la révision actuelle le 6 mai 2010. Le Coordinateur de FI, le Directeur de DPI et le Directeur de JPICFA s’accordèrent pour envoyer Mr Richard Kakeeto, sur base de son expérience juridique et de sa familiarité avec les relations inter-nationales pour y articuler les préo-ccupations soulevées dans le rapport. Il avait été partie prenante de son élaboration.  La pré-session d’advo-cacy eut lieu du 26 au 29 avril, sous l’orientation de FI. Cette défense juridique consiste à rencontrer les délégués de pays sélectionné de l’ONU pour les convaincre de soulever des questions pertinentes sur la situation des droits de l’homme au Kenya. Les délé-gués contactés incluaient ceux du Royaume Uni, de Finlande, Suède, Nor-vège, Suisse, France, Espagne et Canada. Tous furent très enthousiastes et favo-rables au rôle de la société civile dans la procédure UPR.

La leçon apprise, c’est que le processus UPR est un excellent méca-nisme d’écoute de toutes les personnes concernées par le débat sur les droits de l’Homme. Il est apparu clairement que la dimension de la Famille franciscaine à travers le globe et ici au Kenya peut s’exploiter à travers ce processus pour influencer des changements dans les droits économiques, sociaux et culturels avec lesquels nous sommes impliqués de nombreuses façons. Il s’agit aussi du fait que le processus UPR devrait être popularisé à la base afin de pouvoir engager autant de personnes que possible en vue d’assurer une responsabilité des gouvernements au niveau international.
En conclusion de ce qui a été dit auparavant, le web du bureau JPIC a retransmis la révision consacrée  Kenya ce 6 mai 2010, de 9 heures à 13 heures, au Centre de la Famille franciscaine à Nairobi. Un apprentissage du processus UPR organisé par FI aura lieu en juin: il sera facilité par Frère Brian Bond d’ERI et Frère Jim Jolly de FMSI. On espère que, lorsque le processus UPR aura imprégné la Famille franciscaine et y sera vivace, notre rôle dans la trans-formation de la société sera encore mieux ressenti. 
Gianfrancesco Sisto

Province Du Saint Esprit - Australie

TIMOR LESTE

Comme saint François embrassa les lépreux et essaya de provoquer les autorités civiles de son époque, les Franciscains s’efforcent aujourd’hui de rendre le monde des pauvres plus juste et, qui sait, plus pacifique. Nous rêvons d’un monde où les pauvres auraient accès aux biens de la terre. Nous cher-chons aussi le dialogue avec des peuples d’autres cultures et d’autres croyances dans l’esprit de François et de Claire ainsi qu’à construire la paix à travers la justice pour les pauvres et les exclus. 

En agissant ainsi, les Franciscains d’Australie ont accru leurs relations avec les peuples des régions voisines. Timor Leste est un de ces endroits où des projets de développement ont été établis. Des paroisses franciscaines et des écoles d’Australie participent maintenant à des programmes de partenariat qui appuient des communautés à Timor.

Une visite à Timor Leste en 2009 nous a aidés à comprendre les besoins des frères et en particulier des gens qui travaillent avec nous. Le Padua College a déve-loppé des liens intenses avec l’École de Saint François d’Assise à Fatuberliu tandis que les paroisses au sein de la Province continuent à appuyer le travail des Frères et Sœurs franciscaines à Timor Leste. Les activités qui reçoivent notre appui incluent:

· Grillage autour des internats et des écoles
· Support financier des églises paroissiales
· Assistance financière pour les soins médicaux et les traitements
· Support pour la construction de la Maison de Formation à Dili
· Semences pour l’herbe à Servus Pacis

· Livres pour la Maison de Formation à Dili

· Projets éco-pastoraux – Assistance financière pour la clôture des projets agricoles déjà lancés et pour de nouveaux projets, la formation permanente dans le cadre des projets éco-pastoraux et de l’emploi du personnel à l’entrepôt de Dotik.
Nous espérons que grâce à un meilleur réseau de communication, dans l’avenir, nous pourrons développer notre travail avec les Frères de Timor Leste et aussi trouver des opportunités de collaboration plus étroite dans un proche avenir.
Constructeurs D’un Monde Plus Juste – Carballo

L’option pour les pauvres est intimement unie à l’engagement pour la justice. La solidarité avec les plus humbles, pour des motifs toujours évangéliques, conduit à dévoiler le tissu d’injustices dans lequel vivent nos so-ciétés et les causes sociales des déséquilibres sociaux qui affectent tant de leurs membres. Suite à une réflexion exhaustive, la pauvreté et l’injustice se révèlent la conséquence de décisions qui, dans le cadre de l’avoir, visent exclu-sivement le lucre économique, mar-ginalisant ainsi les plus pauvres et dans le domaine du pouvoir, mar-ginalisent la grande majorité qui ne participe pas aux décisions, et, dans le secteur du savoir, se bat contre des portes fermées.
Le cri des pauvres et des exclus doit trouver un écho particulier dans la vie consacrée et plus particulièrement dans la vie franciscaine, les conduisant à s’éloigner totalement de toute forme d’injustice, « en éveillant les consciences face au drame de la misère et des exigences de justice sociale de l’Évan-gile et de l’Église comme telle »  (cf. Evangelica Testificagtio 18), et en assumant l’appel « à construire des ponts de dialogue, de rencontre, de réconciliation et de paix, et à être des messagers de la culture de la vie dans tout l’arc de son  développement », pour devenir finalement «  des gardiens de l’espérance » (PdE 30). 

Contrairement à de nombreux discours que nous écoutons chaque jour, nous vivons une globalisation où certaines minorités concentrent seu-lement sur elles-mêmes la recherche et l’exigence de la justice. Ce qui produit, en conséquence, un abîme de plus en plus grand entre le nord et le sud, une aggravation des conditions de pauvreté, et une croissance constante des bourses de pauvreté. Come le dénonçait déjà Jean - Paul II, à l’abondance et, très souvent, au gaspillage des biens que l’on vit dans les pays riches correspond un retard inadmissible dans les pays du Sud, là où vit la plus grande part de la population (cf. Solicitudo Rei Socialis 14). 

Une constante, aussi bien dans l’Ancien que dans le Nouveau Tes-tament, c’est que Dieu éveille les cons-ciences des croyants à partir des pauvres, de ceux qui souffrent les conséquences de l’injustice et, par conséquent, de la pauvreté. Depuis Abraham jusqu’à nos jours, Dieu écoute les cris des pauvres (cf. Ex 3, 7. 10); il demande justice pour eux (cf. Is 58, 6-7), et les défend (cf. Is 11, 1-9); leur annonce spécialement la Bonne Nouvelle (cf. Lc 4, 16- 19), pour la rendre compréhensible à tous à travers les pauvres (cf. 1Co 1, 16-32). La conscience chrétienne, lors qu’elle la voix des pauvres, écoute les cris de fils de Dieu et de frères chez qui l’image du Créateur s’est assombrie.

De nos jours le cri des pauvres, en lien avec une vision critique de la société, nous a fait comprendre, à la lumière de la foi, l’existence d’un péché social dans les structures qui sont le fruit de la liberté d’organisation de l’homme. C’est en elles que le péché individuel, source et racine de l’injustice, se mani-feste (cf. Benoît XVI, Message de Carême 2010).

Les consacrés et, dans notre cas, nous les Franciscains, nous devons nous engager à travailler pour la justice à partir de notre identité de frères et de « mineurs parmi les mineurs de la terre ». En nous basant sur cette perspective, notre engagement pour la justice devrait commencer par une sé-rieuse révision du style de vie, autant individuelle que fraternelle, si nous ne voulons pas céder à de la pure idéologie et donc à une manipulation de ceux que nous disons vouloir défendre. Comment annoncer la justice et dénoncer l’in-justice si entre nous la première n’existe pas et si on n’y combat pas la seconde ? Si par la profession nous sommes tous égaux et avons les mêmes droits et mêmes devoirs (cf. CCGG 3, 1), com-ment justifier des situations d’inégalité dans nos Fraternités ? Comment com-battre l’injustice si parmi nous domine le gaspillage de la consommation qui nous amène à vivre le dos tourné à des situations de pauvreté souvent très pro-ches de nous?
Seulement si nous sommes disposés à réviser en profondeur notre style de vie nous pourrons défendre ceux qui souffrent de terribles injustices, ceux qui vivent dans la misère et sont marginalisés et ceux qui ne voient pas respectés leur dignité et leurs droits fon-damentaux de personnes humaines: les réfugiés, les persécutés politiques et tous ceux qui sont privés de liberté. 

En même temps que nous révisons notre style de vie nous sommes appelés à faire tout notre possible pour que les pauvres prennent conscience de leur dignité et luttent pour qu’elle soit respectée. Dans cette direction, un engagement important sera celui de la Formation de ceux qui souffrent les conséquences de l’injustice car, seulement ainsi, ils pourront être pleinement conscients de leur dignité humaine, la protègeront et la valoriseront (cf. CCGG 97, 2). Finalement, à travers les œuvres sociales, actualisées en fonction des exigences actuelles, nous manifesterons une réelle solidarité avec tous ceux qui passent par des besoins matériels et spirituels et nous annon-cerons la bonne Nouvelle du Royaume à travers le témoignage et la promotion sur la voie de la justice.

Nouvelles Mises À Jour
1. Nous sommes heureux de vous annoncer l’arrivée de Frère Fabio Lamour Ferreira dans notre bureau JPIC de Rome. Il est venu remplacer Frère Vicente Felipe au bureau. Vicente continuera à travailler avec JPIC par son rôle de lien entre le Bureau JPIC et le Définitoire général. Bienvenue, Fabio!

2. L’animatrice de JPIC pour la province du Saint Esprit en Australie, a épousé  Jassen Rose à Sydney le 11 avril de cette année ! Félicitations à Sarah et Jassen ! Que le Seigneur les bénisse dans leur vie future ! Il est intéressant de noter que juste avant son mariage, Sarah a pu encore envoyer deux petits articles à Rome pour la publication dans CONTACT. Ce qui prouve que  tous les animateurs devraient être capables d’envoyer des articles même maintenant et de partager leurs expériences à travers CONTACT!
3. PETITION : Un Milliard d’Affamés – S’il vous plait signer la pétition contre la faim. www.1billionhungry.org
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